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1) COURRIER D'OCTUBRE 1980

I1 y a du rotmxié.'roujom. C'est irrfduotible,
Elaborer 1'lnconselent,comne ff_ se fait dans 1'analyse,n'est rien qu'y

produlre ce trou, Freud lul-méme,j» 1e rappells,en falt état,

Cela me prralt confluer pertinemnsnt A la mort,
A la mort que J'en Ydentifis de ce qus,"come le moleil” dlt 1'autre,

olle ne se peut.regarder en face., ' '
Ausal,pn plus que qulconque,_jo ne la regarde, Je fals ce que J'al A
falre,qui ent de falire face au faft frnyl par h:u\xl de 1'inconsolent.

A daduw,Je sule saul,

Tuis,il y A 18 groups, J'entends que "la Cause” tienne 1¢ coup. -‘
-.Le car'tel forotidnne, I1 suffit de h'y pns falre obatacle, saul A
vectorialliser, éa dont Je donne 1a formule, et permuter, '
~ Un DLrocto.Ln g!n:e Ses responsables,en plzwu pour deux ans - apwds quol,
changant,
= Doe commiselons les assistent,pour deux ans aussi.’
- Un® Ansexblée annuelle,dite adminiotrative,a A oconnsfire de 1a warchs des
chones){nstance,ells, permanonte, ) N
- Tous los deux ans,un Congrds;od tous sont conviés.
- Un Consell enfin,dit statutaire,sst garant de ce qus J'inst{tus.

la Caune.aura sonl Lcoles, D'ob procddors 1'AME,de la Cause freudienne

maintenant,
Ia psse produlra 1'AK nouveau - toujours pouveau de 1'Stre pour le tenpq
de témolgner dans 1’ Ftcolc, solt trols ans, ’ .

Car mleux vaut qu'il pansse,cet AE,avant que d'aller drolt s'encastrer
dans la caste,

Jacquen lacan
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